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Anne. Vous êtes cette créature privilégiée, choisie à l'avance,
qui, par vos extraordinaires vertus et votre sainteté, avez mérité,
de Dieu la grace si haute de donner la vie à la défiositaire.de
toutes les gràces, îà la femme bénie entre toutes les 1 ..mmes, à la
mère du erbe incarné, la Itès sainte Vierg6Marie-

En conisi lêra:ion de cette faveur immense, daignezevos
en supplie, ô Sainte pleine de bonté, me recevoir au nombre devos devoiS et vraIis sEtrVieurs ; je prote-ste bien haut que je -veux
lýêtre toute ma -vie. Entourez-moi de votre puissante protection
et obtenez-moi de Dieu l'imitation des vertus dont vous avez été
si libéralement ornée. Accordez-moi la connaissance et la dou-
lgur de mes péchê--. l'amour le plus vif pour Jésus et Marie, la
pratique constante et fidèle des devoirs de mon état. Délivrez-
moi de tout péril en cette vie, et. assistez-moi à l'heure de mea
morn, afin que., sauvée par vous., je me joigne à vous en paradis,ô Mère très heureuso, pour louer leV Verbe de Dieu fait homme
dans le Sein. de -votre très chaste Fille', la Vierge Marie. Ainsi
soit-il.

Trois Pater, Ave et G&loria-.
(Notre T. S. P. la Pais ý Léon XII. par rescrit; de la S. Gong-ré-

galion de.q Iniulgeîîces un %-0 mars 186. a accordé à tous les
fidèles qui, de coeur au moins, u.nt-it et'avec dévotion, récite-
roui ceLt prière, UNE le DULGENCE de 300 jours, urne fois le
jour-)

Cette pirière à sainw.e AniI ý eýst la seule qui sa trouve dans le
recui il authenmique des indulgences publié à Rome-
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Le dimanche.213 septembre.le-Parisian élaiten rouIS -lour Mont-
réal et ava-a à bord outre Mg-r O'B8ryen, protonotaire apostolique,
un jeune p-être bi-.ge venant t xercer son ministère dans le diocèse
d7OgdlensDUrg, un autre prêLrF dit diocèse d'Ha-lifax, deux frères
diu:S. Sacrement de Mnntréal. le frère Hilduard, ziupérieur-pro-
vincial des frères de la Charité. 1-ý frère Jude, supérieur des
mêmes frèr s de la maison de Boston, et trois frères de la même

Gorrégionvenant de la province BA ge pour exercer leur zèle
dans les maisons d1e la province amtéricaine. Un nombre considé-
rable de catholiqups se irouvaient aussi parmi les passagers Le
temps était beau; à la prière du frère Blilduaezrd,. le capitaine Rit-
chie consentit; gracieuse mkent à tendre des voiles autour de la
promenade de première classe, et les catholiqu es de seconde et de
troisième classe -furent inTités à se joindre à leurs confrères de
première-Avant larécitation du Rosaire en communi,Mgr O'Bryen
fil, dans un langage exquis, ne instruction sur la grandeur da~
culte caltholique et sur le mérite infini du -Zaint sacrifice de -la
mo.,re; tous alors se retirèrent joyeux et contents, car sur la -vaste:
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